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Les Buans de No a 
(Les brouillards de ~~ël - Hautc-Drct:1gnc) 

1~ 
co '" ri vé - JJaus · 1et bois ~t 

champs, Ban.' 

p :4f4- r 
lxln! 

-- --=r P --- P-- -~- ·r-===:J 
,~_,_Çkp p 

du vil - la.i - ge, 

1 

La conie (r) est artl\•ée, 
Dans les bois et dans les champs, 

Dan! bcw! 
j'entends la cloch' du vrllaige, 

Rau.' ban .1 

De Noa véci les buans (2). 

2 

N'y a pas d'oisieaux dans la prée, 
Seul' la reupie (3) va ~autant, 

Ba11 ! b,.,. ! etc. 

3 
La pâtoure (4) à la ve~prée, 
Va prom'ner ses moutons blancs. 

4 
Les pieds dans l'herbe grouée (5 \, 
Le pâtou (6) va, la suivant. 

Au dait !7) de sa ben aimée, 
Il passe un anneau d'argent. 

6 

A Ménet (8), la mess' 'onnée, 
Ils ont juré le serment 

1Jn11! bnn 1 

j'entends la cloch' du villaige, 

De Noa véci les buans. 

(Ch.wso11s d• 1,1 J[,wte-!Jret.tg•~e, recueillies par AooLPllll ÜRAIN ). 

(1) Corneille; (z) de Noël voici les brouillards; (3) rouge-gorge; (4) bergère j (5) glacée; 
(6) berger; (7) doigt; (8) minuit. 

13 



~· 
,. 

-320-

Mon père avait cinq cents moutons 
Bretagne. 

ji Js ) J. l;s Js ji J. 
Mon pè - re n - l'ait cinq cents moti- toue, Mou pè - re a - vait 

)î ]\ Jj r . lt p ~ p p p lp ]\ 
~ p ;, 

cinq cenu mon -tons, Et j'eu snis la ber - gè - re, Lon- lai - rt, 

p J\ p ~ ~ ~ lf?t t l;s ;, ; r p lf®J 
/4i -•·t, [JOU .. lrti- re, Inn la/ ___ Et j'eu sqis ln ber - g~ re ! 

2 

Mon p~re avait cinq cents moutons, (bis) 
Et j'en suis la bergère, 
Lon/aire, l01tlaire , 
Lo11larre, lo11la 1 
Et j'en suis la bergère. 

3 

La premièr' lois qu'j' les ai gardés, 
Le loup m'en mangit quinze. 

Le fils du roi vint à passer, 
Me rendit ma quinzaine. 

4 

La quinzaine qu'il m'a donnée 
Est plus bell' que la mienne. 

• Quand je tondrai mes blancs moutons, 
Vous aurez de la laine, 

7 

6 

- De la laine, je n'en veux pas, 
Je veux ton cœur, bergère. 

- Mon cœur, je gag', vous m'aurez pas, 
Je l'ai promis à Pierre. 

8 

- Ton ami Pierre, il est soldat, 
Il est parti en guerre. 

9 

S'il est parti, il reviendra, 
Rejoindre sa bergère. 

(Chantée par Mlle REINE·.\NNE LE RRAZj notée par 1\1 . MJ.URICE DCHAMEL). 
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.Le Retour du mann 
Bretagne. 

JsJI gu 
Bm- ,·e mn riu re·-,·ieut de guer -re, dor..r! __ Bro.-ve mtt. -

'M 1 ~-rm re-vieut cie gt\er - re, Tout d<>tt): ! __ Tont mn! ch nus së, tout mo.! 

~M J F 
ttl. 

~ 
Jrn- •·e mn - riu d'un t'U - viPnt - tn, __ _ 

Brave marin revient de guerre, 
Tu11l dott x! 

Tout mal chaussé, tout ma l vêtu, 
Brave marin, d'où reviens-tu? 

Tout doux: 

bis . 

Tord dm~.r ! __ 

5 

- Madame , je redens de gue rre, 
Tout d,uxl ~ bis 

- C' n 'e,t pas mon \·i n qu• je regrette , ! 
Tout doux! 1 

Appo rtez-vile du vin bla nc, 
Que le marin boive en passant, 

Tout doux! • 

3 

Bra ve marin ~e met à buire, 
Tout doux! 

Se met à boire et à chanter .. 
La belle hôte >se soupira it, 

Tout doux! 

4 

bu. 

Mai s c'est la mort de mon mari ... 
Mon sieur. vous ressemblez à lui, 

Tout doux .' 

6 

- Ah! dit ~s-moi, la belle hôtesse, 
T out doux ! 

Vous aviez de lui tro is enfants , 
Et j 'en voi s quatre-z-à prése n t, 

Tout do~<x! 

7 

- Ah 1 dites-moi, la bell e hô tesse, 
Tout dort:& ! 

- J'ai tant reçu de fauS>es le ttres, 
Toul dou>·f 

Regrett ez-vous vo tre vin blanc, 
Que le ma rin boit en passant, 

Tout doux .' 

8 

Qu'il 'était mort et enterré, 
Que je me suis remariée, 

Tutti doux ! 

Brave marin vide son verre, 
Tout doux! 

1 b' l IS. 

Sans remercier, tout en pleurant, 
S'en retourne à son bâtiment, 

Toril dor1.~ ! 

( Chanl~e par i\flle REINE-AliNE LE BRAZ; notée par 11!. MAURICE DuH IMEL). 

bis. 

bos. 

bis . 

vê -
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Le Retour du Soldat 

Brdagne. 

~ 
l 

i' K 1 
)i ji 1 J ~~ ~ ;tl ~ F } • 

Poul - ne !<(Il J..t l't"- ,-ieut de gner - re, Pa11 - vre 

~~ J )i F JI 1 J j, p p ~ 1 r· ) j) 
dnt l'tl- \'Ïeut, de gner - re, Bien mal cha us - •é, rual ha -

~· Jï l ], js 
1 r p p ~ ~ 1 J " ~ ~ 

lù. Chez nu•-tll\m l'lui te• •e ti'mn.u-<.le i1 Jo - ge•·. Bit•n mal 

'*;;;;;: Js ~ 

J' Js 1 J. 
~é, mal ha - loi! lt\, 

2 

l lJs Js 1 r p ~ ~ 
Chez Mn - tlo\ln' l'lu' - ted - IIC tl'nmu-de i\ 

Pauvre soldat revient de guerre (biS) 
Bien mal chau•sé, mai habillé, 
Chez Madarn' l'hôtesse d'mande à loger 

(bis) 

~ 1 J 
lo - g~r. 

« Bonjour, bonjonr, 1\ladam'l'hôt~._e, (his) 

Ne. po.ur;ie~-v~u~ p~s ~e Ïog.er?" ! (bis) 

- Ne pleurez plu•, madam' J'hôtesse, 
C'est moi qui suis votre mari, 

3 

Pauvre soldat se mit à table 
Se mit à boire et à manger 
Madam' l'hôtess' s' mit à pleurer. 

4 

" Pourquoi pleurez-vous donc l'hôtesse? 
- Je pense à mon premier mari: 
Ce soir sept ans qu'il est parti! 

8 

Ce soir sept ans que j'suis pa• ti. 

6 

" Q<~and je suis parti pour la guerre 
Je n't'ai laissé que deux enfants: 
J'y trouve quatre en revenant 

7 

- On m'a écrit dans de fauss's lettre• 
Que t'étais mort et enterré; 
Moi je me suis remanée. 

- Femme, femme, faisons partage, 
Faisons part ag' des quatre enfants, 
Toi les petits et moi les grands. • 

(Recueillie et notée par Mme MARIE RENé Le: FuR, Saint-Pierre Qniberon l. 

; 
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Ah Martin, quel dommage! 

,~(! 
iJ'I '\ ), i 

C.:'é 

se 

,~ J 
B~CD 

,~ ~ 
dom -

- t .. it par 

le - VI\. Que Mar-tin se 

J J l 1 J 
al 

p 
lill\ 

ln .... 

~ p F 
- g'•!, MKr - till ! 

C'était par un matin 
Que Martin se leva; 
Il prit sa faucille, 
Au bois >'en alla ... 

Ah! 

p 
Mar 

Ah! Martin, quel dommage! 
Quel dommage, Martin ! 
Martin, quel dommage! 

Il prit sa famille 
Au bois s'en alla; 
Il faisait si froid 
Que le nez lui gela . . . 

Ah! 1\Iartin, etc. 

3 

Il faisait si froid 
Que le nez lui gela; 
Il prit sa faucille 
Et se le coupa ... 

Ah! Martin, etc. 

4 

Il prit sa faucille 
Et se le coupa; 
Par ce grand ch'min passent 
Trois fill's cie Loudéac ... 

Ah! Martin, etc. 

Pretagne. 

1 
l )1 )! 

nu Dili ttn, Que M~~r - tin 

r 
Je - VIl ; Il JH·it "" fnn - eil - le, An boill 

J 
l 

JI 

Mar - tin , quel dom - ma gel Ah! 

)i 
- tin 1 

l' 
1 

! 
: 
1 
1 

li 
li 
Il 

1 

l' 

1 
;, J 

qn~l dom - ml\ ge! 

Par ce grand ch'min passent 
Trois fill's de Loudéac; 
La jeun' dit aux autres : 
• Mes sœurs qu'est-e' qu'c'est qu' çà?n 

Ah ! Martin, etc. 

6 

La jeun' dit aux autres : 
• Mes .•ce urs qu'est-e' qu' c est qu' ça? • 
- C'e't le nez d'un moine, 
Ramassons-le va! 

Ah! Martin, etc. 

" C'est le nez d'un moine, 
Ramassons-le va! 
Dedans notre couvent, 
Cela nous servira ... 

Ah! Martin etc. 

8 

" Dedans notre couvent 
Cela nous servira 
Pour éteindre les cierges, 
Au Mag11ijicat ... " 

Ah! Martin, quel dommage! 
Quel dommage, Martin! 
Martin, quel dommage! 

t 

J\ 
quel 

(Recueillie et notée par Mm• MAR!E.RENÉ LE Fun, Saint·PJerre Qutberon). 

'4 
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Le Plongeur \*l 
Deux \·erslons bretonnes. 

Js 1 J ~Tl ri 

('Ï• - to.it la 1 U'è - ta.it n - tH.' fré - ~ te, Lon 

"' rt 1 

1 B J'~ J' J'~ J~ J 
n - ne fré 

r-tl ,..,---, 
, ôPiiJ\1 J'~~ ~ M 

ga. - te. ~om 

,. r 4q· IJ:g@$1 
t·(•i - ft, Nom - mé~ l'A - de - no. - é, 

C'était une frégate, 
Lon/a! 

C'était une ft·égate. 
Nommée I' Adé11aé, 

Largue:: les ris datss la gra11d' votle .' 
. Nommée l'Adt!11aé, 

Largue:: les ris dans les 111mier11 ! 
2 

Qui :tl lait fair' campagne, 
:O,ur les côt's de Guinée . 

3 
De sa première campagne, 
~Ile a tort bien été ; 

De 'a deuxièm' campagne, 
La !régate a touché; 

5 
De •• troisièm' campagne, 
La frégate a coulé! 

6 
Sur quatre·vingt.dix hommes, 
Il n'y eut qu'un d'sauvé. 

7 
C'était un quart1er-rriaitre 
Qui sava1t bien nager. 

8 
Il n:.g' de ro•·he en roche 
Sans iamais rien trou\'er; 

9 
Oue rlurière une roche 
Une fille à pleurer. 

10 

j! 

1 

"'Qu'avez-vous donc, la bell~, , 
Qu'avez-vou' à pleurer? 

II 

-Les clefs de ma ceinture 
Dans la mer sont tombées! 

12 

- Que donnerez.vous, hel le? 
j'irai vous les chercher. 

13 

14 
Le jeune homm' se dépouille, 
Dans la mer a plongé. 

15 
De '"première plonge, 
Le sable tl a touché. 

t6 
De ~a deuxième plonf.!e, 
Les ciels ont derling••é. 

17 
A sa troi>ième plonge, 
Le marin s'est noyé. 

18 
S• mèr' qu'est en fenêtre, 
Ell' se mot à pl•·urer, 

19 
c Ne pleure-z p~~, vicill' mère, 
Vot' fils s'ra enterré. 

~0 

- Cent écus clans ma hntn se, P.r quatre-vin~:t-clix pr(·tr• s, 
Tout prêts à vous cvmpter. • Autant d~ jeun's ahbés! n 

Recueillie e~ notée par Mme MARti'. RP.NR Lt:: Fua, Saint-Pierre Quiberon). 

• Il é 

Il 
/ 

" 
-.. 

)1 J\ Js 
tait nu' frè 
~ 

}J,J>IJ 

J 1 

ga te, 

J 1 
J J\ 

Il é - tait un' fré - ga. - te, Lar - gue:: 

,. p ~ p ~ 
Qui s'a.p- p'la.it la 

1 p ~ J 1 
Do. - DO. - ë, 

,. ~ p p 1 ~ ~ J 
Qni s'ap - p'lait la. Da - na - ë, 

(*) Voir le no 9 des Chauso"s de Frauce (janvi~r 
(Notée par M. MAURICB DIIHAMI!L.) 

14 

; ~ 
Lar- !fUt:t 

1 
} ~ tl 

Lar - guez l•• ,.;, 

1909). 

({an• 

J Js. h 
Lm· - guez lta 

) 
1 4 t 5î 

lu 

ft• ba"'' t·oi - lt~! 

1~ J 
lu hu - nttrl 1 
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Le Joli Ta rn bou r 
Deux versions bretDnnes C' J 

1. 

IJI e J Js ;d. ~~lp Pi·~ r r 
Ah ! si j'ti-tnis bel - le a-lou - et - te gri - se, Ah ! Fi j'é- tais bel -

fY p p )1 p F r l r p p r p 1~ p )1 
~ r 

le a - lou- et - te gri - se, Je vo -le- rais snr ces mâts de na- vi - re, Ah l 

'" Js Js JI Js J. )l 1 p p )1 p F p 
bel Je, dez -moi - ren - Ma qne- uouil - let - te ver te, Ah! 

*' 
~ j. 

l l l l 

J l 
) ·J. ]\ 

,, ,, ,, JI ÎJ ' • 
,, 

bel Je déz - moi Ma till' nonil - Id 

J Il 
tc! 

~-
~-

- ren 

Ah! si j'étais belle alouette grise, (bis) 
Je volerais sur ces mâts de navire .. . 

Ah ! belle, rendez moi 
Ma quenouillette verte, 
Ah! belle, rendez-moi 
Ma gentill' q uenouillette ! 

geu - qne -

2 

Je volerais sur ces mAts de navire, (bis) 
Et j'entendrais tous ces mariniers dire ... 

Ah! belle, etc. 

Et j'entendrais tous ces marinien dire: (bis) 
• Sire le Roi, mariez votre fille ! 

Ah! belle, etc. 

" Sire le Roi, mariez votre fille! 
- Gentil marin, tu n'es pas assez riche. 

Ah ! belle, ttc. 

Le reste analogue aux versions publiées dans les C!latuo11s à1 France . n• 6, (tome Il). 

(Recueillie et notée par Mm• MARIK RENE La FuR, Saint-Pierre Quiberon) . 

II. 

~-~ r p' )) 
1 J " ji ;\ ïP p ~ 1 r J 

T!'Oi~ jeun·~ tam - ùom·~ s'eu re - ve- naieut de giWI' - re, 
A 

J ) . p 1 J ~ ji 
1 f p f 2 1 p· p p· =Kq 

Troi~ jeom's tnm - ùonr" s'en re ve -unient de guer re, ,,.1 Tl 

1 3 j, )) fE) J ]1 
1 E4: ' ~ 

;\. p. p 1 il 
ran, ''"" -pa - u. - ]>Inn! S'eu re ve-naient de gner 

(Chinlée par l\11 :e RRINE·AN NE LB BRAZ ; notée par l\1 . MAURICE DDHHIEL). 

(1) Voi r les Cht~HSOIIS à' Fra11ce, n• 6, (tome Il). 

.t 

J ] 
- re. 
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lia fille qui fait ta morte pou11 son honneu11 gattdetf. 
Yersion bretonne (• ) 

Llaucs- Ln __ bel-le se pro - m~ - ne, 

• 
De~-sous les Inn- t·ier·~ l.Iuu('s_ Lu_ IJel-le se 

;s lU J 
pro - rn~ - ne, 

~ IJ J IJ 
Bel le corn- me lu Bln n - ehe c·om - me ul'i - ge. 

J 14 f' 
le jour. __ 

twiJ3 A44· ws 'O J IJ J ...__.., 
mour, Troi> jeu-nes ''" - pi - tai - nes vont !ni fni - re l'a. 

Analogue, pour les couplets, à la version de l'Aunis et du Poitou. 

(Recueillie et notée par Mm• MARIF. [ÜNB LE FuR, Saint-Pierre Qu1beron) 

lia dame enlevée patt le )VIattchand de blé. 
Deux versions bretonnc::s ~u , 

1. 

-~ ~ ljï J'· J'· )ï Il' ]\ J ~ 
De - vaut Ho•· - deaux vicuu- ut ,rat· - l'l - ver, Vui, nue I:Jrt- tmm 1 jt 

IJs l }, i~ Jï &*~ ]\ Ji Iii ) ~ Js IJ, JI J\ ,. J' )ï J 
l'ai - mt - -J·ai! TI'Ois hennx 1m- vir's de ble cha.r - gés ..• J'ni- me - ,.,f ma Rre -
1 1 1 

D 

,., 
)\ j, J\ Js Ji 1]\ } Js il Js r Il 

ion. - ne, Wl- pnon - ne, flli - we - I'Q1. ma H•·e ton. 1lt .' 

(Recueillie ct notée par Mm• MARIE RENÉ LE FuR, Saint-Pierre. Quiberon). 

IL 

1~ ~ Ë 
A Hor-de111u 'l"ieut d 'ar - ri - ver, Sa,. - lt, blotul', i~ - re ft• }'irda! 

r ~ r 
te, bion 

, 
" p Ir ~ 

char - gb! de 
1 

hlé, Trois beaux un. - vir'A 

lë 
Sa•1 

;, lt ~ r ~ 'M ); )s J'5 J 
""' jo - li• blotl - d~, 8ou - te, Mm• - de, lè - "t /e1 p;td1 f 

(Chantée par ]\lll< REtNI!-ANNE LE BRAZ; notée par M. \fAUR!CE DUHAMEL). 

(*) Voir les Cha11SOitS de France, n• 12, (tome Ill). 
(**) Voir lei Ch<wso/IS de Franc., no 10, (tome Ill). 
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D'où venez-vous Perrine? 
Basse- Drd.tgne. 

Jroü Vt'-lll':t.-\'Oilf' J\•1· - l'i nr? ar vi - lill. dt• Hz Ill' l'Ïtont! 

~ ~ ~ IJ ,. 
ho pun - !011 ko .. t! 

~y ~ p ~ ~ ~ IJ 
Jl"oi1 \'t' -llt·~-\'Ull:i l'~r n 

"' p ID v F$ IJ 
Je re - \'Ït'll:-< '"' ln lill llt•ll?. Ill ' 

p ;, 
vi - lill. 

1!· p v ' 2 J 
<l~11r. 1\1" r'hont. Je 

]1 ,. 
l'l'; 'y D v 0 ~ jJ ]1 ,. ~ 14 !PF3 

fl' - \'1(:11:-; <le lu llO t'C, Gnllt VIl hon - t.on lwu.t.! __ 

- D'où venez-vous, Perrine? 
Deuz ar vilin, dcuz ar c'huat! 
D'où Vt!nez-vous. Perrine, 
Gant ho poutou koat 1 

- D'où venez-vous, Perrine? 
Du mou:in, du bois, 

- Je reviens de la noce, 
Deuz ar \•ilin. dcuz ar c'hoat! 
Je reviens de la noce. 
Gant va bou tou koat 1 

2 

- Et que faire, à la noce' 
Deuz ar vilin, deuz ar c'hoat! 
Et que faire à la noce. 
Gant ho poutou koat 1 

- J'ai dansé la g-avotte. 
Deuz ar vil in, deuz ar c'hoat! 
J'ai dansé la gavotle, 
Gant va bou tou koat! 

D'où venez-vous, Perrine, 
Avec vos sabots de b01s 1 

- Je reviens de la noce, 
Du moulin, du bois! 
Je reviens d<' la noce, 
Avec mes sabots de bois! 

- Et que fa<re, à la noce ? 
Du moulin, du l>ois! 
Et que faire, à la noce, 
Avec vos sabots de bois' 

- J'ai danse la gavo!!e, 
Du moulin, du b01s! 
J'ai dansé la gavotte, 
Avec mes sabots de bois ! 

(Recueillie ct notée par M . H . GotLLERM, Corno uaille). 

_)<;,· 

Le 

Er Vouialh. 
Le l\lcrle. Basse-Bretagne. 

IJs le 
-==="> 

E ~ r ~ 
voniulh ;.tt• mer _ _ e 

merle sr• I"Ciill't il >ifller 

r 

p 1~ 
hni tel 

lor~que 

~ 
l'e 

)· 
lan"k 

les vieilles 

p 
eu 

geuH 

duel koh lllln '"""- td ,___ Ag ~ r·hocj 
qnittent leur mantc.~n. et · il choi~it 

en ton-n i~u k11~ - nu1, 
RCS plu~ bet~UX nir•, 

A - veit kllu­
pou r ch&u ter 

IJS ~ Q ~ 1~ r 
LH!l\l IH'll - .. h1111V. A - veit eu kn11-nein 

IP a·t~uouveu.u, pour eha.uter 
(Recueillie et notée par l\l. H. Go!I.LF.RM, Vannetais). 
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Version de Bretagne. 

'! J) a ~ ~ ~ ~ 1 J) p ~ p p ~ Il ~ ~ ~ 
llra - v~ mi - li - tai - re H~- ve - nauL de guer- re, (;her-chant ses 

44+ ,. ~ 1~ ~ r ~ 1 Ji· ~ ~ ~ f 

' 
rnouns, 11 les 

]1 ;, J) ~ p 
\'ées Uau~ un' tour en 

Brave militaire 
R<'vcnant rk ):(nr.rrr. 
Chr·rrhant sc·s anwnr~ . 

11 ]ps a tant chcrrlu'• ·s 
Qnïl ks a rctron\'1~<';; 

a tunt ch~r -

~ 1~ ~ ~ 
- fer - molt!a, Dana un' 

chées Qu'il le~ a re 

~ o· li If 
,. - ... 

F p 
tour en - fer mées __ 

Son pèrt' 1 cie rage, 
l'rrncl sa fil!', l'Pmhrasse 
l·:t la j<'tt c à l'Pan. 
Snn ;1 tll:1nt ~ i ~agP 

Dans nn' tonr cnfl'n"•' •·- {his) 
Sc• .i<'ttc ;, la nage 
l.'attra1w aussitôt. (bis) 

2 

"Dis-moi do nc, ln h\'1 Il' . 
Qni sont ces cruels 
Qui t'ont mi~c iri? 
- C'rst mon crn<'l pi·n·. 
Ma méchante m!·n•, 
Par rapport-z-:1 toi. ( l•is) 

3 

• Jeune militairr, 
D'mandez it mon p(·r<' 
Quand je sortirai . 
- Générale de Franre, 
Votre fil! ' vous ckmanrlt• 
Quand rlle sonirn. (hi.<) 

4 

- jeune militairr 
Tir' toi-z-en arrit>re, 
C:1r tu n' l'au rn~ p:1~! 
- Je l'aurai par tt•rn•, 
J t' l'aurai par m<'r 
On par trahisr•n." Ibis) 

6 

Générale de France 

6 

La premièrr v ille, 
Son am ant l'habille 
Tout <'n satin blanc; 
La ckuxil-mr ville, 
Son amant l'habille 
Tout {'n satin bien. (hi<) 

7 

La troisième ville, 
Son amant l'habille 
En or, en argent . 
La quatrième ville, 
Son amant l'habille 
Tout en diamant. (bis) 

8 

Elle était si belle 
Qu'on la croyait reinP, 
Rein' elu régimPnt. 
Le gén~ral cie France 
Un jour lui dPmancle 
Quancl ell' sc mariera. Ibis) 

Ça ne vous r'garde pas, 
\ 'ntrr fille est à moi.n 

-

(RI'Curil dr éhrmson.< l'opulnirrs, parE. ROLLAND, t. 1. - Notation mnsicale rPctifiée.) 
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Le Plongeur (•) 
Version breton ne 

]1 IJ Js J Js IJ 
Il {, - tait un'· fré - ga- te, J,on la.' Il tait nu' 

" IJ. 
ga te, 

,~ J. J 
o: La Bell ' Di- gue- don ma - dun-,. IJ. J 

dai - ne! «La Bell' Zo - é D nommée, Di- g>~t- don ma - d(Jfl dé'!----"' 

z 

1 

Il était un' fréa-ate, 
Lon la 1 

li était un' fréa-ate, 
• La Bell' Zoé • nommée, 
Diguedon, madondaine 1 
• La Bell' Zoé » nommée. 
Diguedon, madondé 1 

(, 

A son 1>rem ier voy;tgc. 
Tout s'est fort bien pastié. 

llormis un yuartier-maître 
Qui n'!'.avait pas nager. 

3 
A son second voyage, 
La frégate a touché. 

4 
A ~on troisièm' voyag-e, 
La frégate a coulé , 

Et de tout l'équipage , 
Personn' ne s'est sauvé, 

10 

7 
Sautant de roche en roche, 
Il se serait sauvé. 

8 
.-\ la dernière roche, 
Le pied lui a manqué. 

9 
Ne pleurez pas, cousine, 
] e l'ai vu enterrer 

Par quatre-ving-t-dix prêtres 
Et soixant'-dix curés. 

(Recueillie en Jll<J2 , sur le JJrl/tgaill'l-'ille, ;, Brest, par M. HERVÉ-DUI'O:-JD, asp irant de 
marine. Communi<]Uéc par M"" THYL.) 

lla fille qui fait la motrte poutt son honneutr gatrdett (..,.l 

sous 

che 

Version normande 

Il J 
sous ces laurier• hlancH, 

1! J 
La 

1, 

t' 
bel- le se pro 

Î• 1! J 
ces lau - riers blancs L~~o bel - le se pro 

l 
mè 

IJ 
l 

J' J' 
co.m - me la nei - ge, Bel le t:Oln - me le 

)i 1~ )\ IJ )s )ï 
Trois jeu - nes ca - pi - tai - nes Vien - neut lui fuir' la 
(Chantée par . \IJGIJ~11'Œ L!è!JEi"TU, Carentan. - Colllnlun iqu<'c pa r 1\1"'0 THYL.) 

(*) \"oir les Clw11sous de Fraucc, t. Ill, pp. I<J4 ct suiv., Pt ~urtout t. IV, p. 324 
\**)Voir les Chausous de Fraucc, t. Ill, pp. 16ô et suiv. ct t. IV, p. 326. 
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